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    Manifeste

    
      Je crois que l’argent ne devrait pas être un tabou.

      Je crois en la 8e merveille du monde : les intérêts composés.

      Je crois qu’il est contre-productif d’être émotionnel vis-à-vis de l’argent.

      Je crois que l’argent est une ressource comme une autre, qui devrait être gérée rationnellement.

      Je crois que des finances saines passent par leur automatisation et la mise en place de stratégies en fonction de ses objectifs de vie.

      Je crois que l’investissement, c’est offrir une augmentation à son soi du futur.

      
        « Ton avenir est créé par ce que tu fais aujourd’hui, pas demain. » 

        Robert T. Kiyosaki

      

    

  




  
    Avant-propos

    
      Ce livre a été rédigé pour éveiller votre intérêt pour les finances personnelles et l’investissement.

      Je souhaite rappeler que je ne suis pas un professionnel de l’investissement reconnu par l’État ou par un quelconque organisme. Je partage simplement mon expérience personnelle d’investisseur particulier à travers ce livre. Investir comporte des risques et n’engage que celui qui investit : je ne suis pas responsable de vos décisions financières et de vos investissements.

      Vous retrouverez, tout au long de l’ouvrage, des QR codes à scanner avec votre téléphone pour avoir du contenu supplémentaire. Cela me permet, notamment, de vous proposer des informations et des ressources à jour, ainsi que des offres négociées auprès de partenaires (courtiers, banques, logiciels, etc.).

      Je partagerai avec vous les règles et les stratégies que j’ai mises en place pour m’enrichir, afin de vous aider à y voir plus clair dans le monde, au premier abord, obscur de l’investissement... Libre à vous de vous en inspirer ou de les adapter à votre profil !

      Cette envie d’améliorer mes finances s’est forgée au fil du temps et en l’espace de quelques années seulement. Jamais je n’aurais pu imaginer que mon patrimoine net passerait de 12 060 € en 2018 à 170 015 € en 2022, au moment où j’écris ces lignes, tout en étant étudiant.

      Au début de mes études supérieures, j’ai très vite commencé à travailler à côté pour pouvoir épargner, et surtout pour investir. Aujourd’hui, j’ai l’équivalent de 90 000 € en Bourse, 35 000 € en immobilier, et le reste en épargne. Mais ma plus grande fierté restera sans doute l’évolution de mes revenus.

      Quand j’avais 19 ans, j’ai commencé par créer des logos pour quelques dizaines d’euros…

      Et, trois ans plus tard, en faisant mon bilan financier sur 2021, j’avais gagné :

      
        
          ▪ 4 741 € en louant un appartement ;

        

        
          ▪ 1 066 € en dividendes (en Bourse) ;

        

        
          ▪ 3 932 € en vendant des actions (en Bourse) ;

        

        
          ▪ 13 904 € en affiliation (des commissions d’apporteur d’affaires) ;

        

        
          ▪ 18 800 € en freelance (services réalisés pour des clients) ;

        

        
          ▪ 14 770 € en vente de formations vidéo ;

        

        
          ▪ 4 622 € en vente de produits numériques (ex. : Google Sheets) ;

        

        
          ▪ 21 025 € en alternance (en tant que développeur web dans une entreprise).

        

      

      Soit un total de 82 860 € ; autant vous dire que j’en suis très fier ! Mais je tiens à préciser qu’il s’agit de mes revenus bruts avant impôts et cotisations, et que plus de la moitié a été investie, en Bourse notamment. Et ce processus de création de sources de revenus a mis du temps.

      Ce serait un mensonge que de vous dire que ce fut facile, et que tout le monde peut le faire. On n’a pas tous la même situation (étudiant, salarié, indépendant…) ni les mêmes ressources (patrimoine déjà existant, parents qui peuvent aider financièrement…). En revanche, on peut tous améliorer sa propre situation personnelle. J’ai fait le choix de travailler plus pour gagner plus, j’ai fait le choix de me confronter à des sujets présentés comme difficiles, comme la Bourse ou l’immobilier. Ce choix, vous pouvez vous aussi le faire. Et c’est pour vous aider dans cette quête que j’ai écrit ce livre. Pour vous donner les moyens de faire mieux avec ce que vous avez.
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    Introduction

    
      
        Découverte des finances personnelles

        Notre monde est fou… Je parle de folie, car je ne trouve pas d’autre terme lorsque je remarque que très peu de personnes autour de moi ont une éducation financière. Et même, plus simplement, qui ont la curiosité de s’intéresser à la gestion de leur argent.

        La finance devrait être enseignée dès notre plus jeune âge. La seule chose que l’on nous apprend est que l’épargne serait la solution aux problèmes d’argent. Si l’on épargne bien, alors, lorsqu’on veut se faire plaisir, il suffit de casser sa tirelire. Pourtant, cela revient à ruiner ses efforts de bon petit épargnant d’un seul coup ! L’épargne ne permet pas de s’enrichir, c’est seulement un moyen de garder de l’argent de côté. Le souci est que, pour la plupart des gens, c’est aussi le synonyme de « dépenser plus tard ».

        
          
            Pour bien saisir cette notion, prenons l’exemple d’un salarié qui gagne 2 000 € net par mois et épargne 200 € tous les mois sur son livret. À première vue, il sait bien gérer son argent. Seulement, il décide, sur un coup de tête, de partir en voyage et dépense 4 000 €.

            Pour résumer, il a échangé vingt mois d’efforts d’épargne pour un projet qu’il n’avait ni prévu ni budgétisé. Dans ces conditions, impossible de contrôler ses dépenses ! À la place, il aurait pu prévoir son budget à l’avance et épargner spécifiquement pour ce projet. On appelle ce principe « l’épargne projet », que nous détaillerons un peu plus loin.

          

        

        Chacun gère son argent comme il l’entend. Personnellement, je suis horrifié à l’idée d’acheter une voiture ou une moto quand on habite en plein centre-ville, par exemple. Dans la majorité des cas, cela signifie faire un crédit à la consommation pour l’acheter, payer des frais d’entretien, souscrire à une assurance, etc. On se retrouve facilement avec quelques centaines d’euros qui partent tous les mois, alors qu’un abonnement aux transports en commun ou un vélo suffirait. Mais d’autres auraient peut-être de bons arguments pour justifier leur achat de voiture ou la moto en question.

        À l’inverse, je n’ai aucun problème à acheter le dernier Macbook Pro, que d’autres considéreront comme hors de prix. Je le fais, car je considère qu’il vaut son prix.

        Chacun aura donc sa propre définition de la valeur perçue d’un achat. Dans certains cas, il peut être bénéfique de travailler sur soi pour vérifier la justesse de cette définition.

        Avant, je pouvais dépenser jusqu’à 60 € pour boire des verres avec des amis. Aujourd’hui, j’ai complètement changé de mentalité, et je préfère soit les investir, soit les dépenses dans quelque chose d’utile ! Je me limite donc à un ou deux verres car le surplus ne m’apporte pas plus de plaisir. Si vous sortez deux soirs par semaine en dépensant 20 € en moyenne, ça représente 160 € d’alcool par mois ! Si pour vous ce montant est trop élevé, essayez de diminuer vos sorties ou vos dépenses par soirée.

        Les « finances personnelles » sont une expression que l’on utilise pour exprimer le fait d’accorder une attention particulière à la gestion de son argent. Si vous ne deviez retenir qu’une chose de ce chapitre d’introduction : vous devez vous intéresser à votre argent.

        Lorsque j’avais 16 ans, pensez-vous qu’il me serait venu à l’esprit de lire des articles sur les assurances vie ? Non, car ça n’intéresse pas la plupart des gens. L’un de mes gros freins a été le jargon technique, souvent complexe et mal décortiqué par les professionnels du secteur. Est-ce que votre conseiller bancaire vous a déjà expliqué comment fonctionnait la fiscalité d’une assurance vie ? Certainement pas… Et c’est pour cette raison que j’ai décidé de plonger volontairement dans ces eaux troubles, et que je souhaite expliquer le plus simplement possible tous ces sujets dans ce livre.

        Il y a encore quelques années, je ne comprenais vraiment rien quand on me parlait d’assurance vie, de compte titres, de flat tax, de SCPI, de LMNP, etc. Mais vous constaterez rapidement, comme je l’ai fait, qu’en passant ne serait-ce qu’un peu de temps à vous former à ces sujets, vous allez naturellement en comprendre la plupart. Ne soyez pas réfractaire au monde de la finance : soyez curieux lorsqu’on vous parle d’épargne, de placements, de prêts, de marchés financiers, et que sais-je encore.

        Soyez avide de retours d’expériences, de conseils venant de ceux qui l’ont déjà fait. Il n’y a jamais de question bête ! Je n’ai jamais autant appris qu’en questionnant des confrères plus avancés que moi. C’est, pour moi, le conseil le plus important que l’on puisse vous donner : soyez proactif, car les opportunités ne se trouvent pas, elles se créent.

        Je vous propose ce simple exercice : identifiez deux ou trois proches dans votre entourage que vous considérez comme plus avancés que vous, financièrement parlant, et comprenez le parcours qu’ils ont eu pour arriver où ils en sont.

        Il n’est pas évident d’aborder ce type de sujet, et parler d’argent est encore tabou en France. Préférez des personnes que vous sentez libres à ce propos, et demandez-leur si vous pouvez les interroger sur leur situation financière.

        À titre d’exemple, voici une liste de questions que vous pourriez leur poser :

        
          
            ▪ « De quoi est composé ton patrimoine ? »

          

          
            ▪ « Comment gagnes-tu ta vie ? Et avant ? Qu’est-ce qui a changé ? »

          

          
            ▪ « Quels sont les projets les plus rentables que tu as menés à terme ? »

          

          
            ▪ « Quelles sont les personnes qui t’inspirent ou que tu admires le plus ? Pourquoi ? »

          

          
            ▪ « Selon toi, quels sont les traits de personnalité des personnes qui réussissent ? »

          

          
            ▪ « Quelles sont tes plus grosses erreurs ? »

          

          
            ▪ « Quelles sont les ressources que tu conseilles pour améliorer ses finances (livres, vidéos, formations, personnes, etc.) ? »

          

          
            ▪ « Si tu devais tout recommencer à zéro, que ferais-tu différemment ? »

          

        

        L’avantage, c’est qu’il s’agit de questions ouvertes qui amènent d’autres interrogations. De là naîtra votre curiosité, que vous devrez cultiver. C’est la première étape qui vous permettra de comprendre comment on peut s’enrichir.

        En France, il est parfois mal vu de vouloir « faire de l’argent » – comme si les pauvres étaient gentils ; et les riches, méchants. Mais il ne faut pas s’y méprendre, être riche n’est pas une mauvaise chose ! L’argent accentue autant nos qualités que nos défauts. Si vous êtes un pauvre généreux, alors vous serez encore plus généreux en étant fortuné.

        Personnellement, j’ai tendance à penser plus souvent à l’argent qu’avant. Certains vous diront que ça en devient maladif et qu’ils trouvent ça « fatigant ». La vérité, c’est qu’on y pense pour ne plus s’en soucier plus tard, justement. Avec plus d’argent, je peux choisir entre faire la cuisine, car j’en ai envie, et sortir au restaurant, sans me demander : « Est-ce que je peux me le permettre ? » On se donne le choix, par sa richesse.

        
          Tout le monde peut devenir riche

          Je crois vraiment que nous pouvons tous devenir riches, car la définition de la richesse est subjective. Là, vous vous demandez pourquoi je parle de cela… Alors non, vous ne lisez pas un livre philosophique, mais il faut bien apporter un sens au mot riche. C’est essentiel pour se fixer des objectifs et ainsi mettre au point un plan d’attaque ! Certains se considèrent comme riches en gagnant 3 000 € par mois ; d’autres, en gagnant bien plus. À l’inverse, d’autres peuvent se sentir pauvres, même avec le salaire d’un chirurgien.

          On peut, en revanche, définir objectivement la différence entre une personne qui devient de plus en plus riche et une autre qui reste pauvre : c’est l’évolution du patrimoine.

          Le patrimoine est la somme de tout ce que vous possédez (actifs) moins toutes vos dettes (passifs). Pour résumer : si vous voulez vous enrichir, vous devez faire grossir la valeur de votre patrimoine. L’investissement sera votre moyen le plus efficace pour y arriver.

        

      

      
      
        Ma méthode pour m’enrichir « rapidement »

        J’ai horreur des vendeurs de rêves. Je n’aime pas les promesses qui vous disent qu’on peut devenir riche rapidement, sans effort.

        Je suis de ceux qui appliquent ce qu’ils prêchent, parfois même de manière un peu trop radicale d’ailleurs. Vous allez peut-être considérer que je prends des risques élevés tout en me fixant beaucoup de contraintes, mais c’est parce que je suis jeune et que mon horizon d’investissement est sur le long terme.

        Aussi, je vous propose ma recette magique pour devenir riche « rapidement » :

        
          
            ▪ vivre avec peu ;

          

          
            ▪ gagner beaucoup ;

          

          
            ▪ investir énormément.

          

        

        Plus vous appliquerez cette recette longtemps, plus vos finances seront dans le vert, tout naturellement.

        Je ne vais pas vous vendre du rêve : on ne devient pas multimillionnaire en gagnant un SMIC et en épargnant. En revanche, on peut décider d’investir pour utiliser la puissance de l’effet de levier et des intérêts composés.

        À mes 19 ans, je me suis donné un objectif financier de taille : atteindre 1 million d’euros de patrimoine net avant mes 30 ans. À l’époque, je n’avais pas loin de 20 000 € de patrimoine (essentiellement de l’argent sur des comptes et des livrets d’épargne).

        J’ai décidé de mettre en place un plan d’action avec des échelonnements pour arriver à mon objectif. J’ai fait un simple calcul sur un tableur Excel : imaginons que je gagne 2 000 € par mois, si j’arrive à épargner 400 € par mois, combien est-ce que j’aurai dans 10 ans ? La réponse était : 48 000 €.

        J’ai donc compris que, si je voulais atteindre mon objectif, je devrais y mettre beaucoup plus d’énergie. Avec quelques calculs supplémentaires de projections, j’ai estimé qu’il fallait que j’investisse 2 000 € par mois en Bourse et que je réalise quatre à cinq investissements immobiliers.

        Ainsi, j’ai travaillé d’arrache-pied à côté de mes études, avec une activité complémentaire, et j’ai augmenté mes revenus. Voici ci-dessous l’évolution de mes revenus brut (avant cotisations et impôts) :
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        Je suis sur la bonne voie pour atteindre mon objectif, mais c’est au prix de grosses journées de travail et de gros investissements financiers.

        Dans ce livre, vous allez découvrir mon état d’esprit et ma vision de l’argent. Puis, pour entrer dans le concret, vous apprendrez à gérer vos comptes et votre épargne. Enfin, vous comprendrez les bases de l’investissement et des différentes options que vous pouvez mettre en place : Bourse, PEA, assurance vie, immobilier... Et tout cela, en vous partageant mes propres chiffres sans tabou. Je pense qu’il est difficile d’appliquer des conseils d’argent venus de quelqu’un qui n’est pas transparent ; c’est pourquoi j’en parle ouvertement. Le but n’est pas de m’en vanter, non. Je veux que mes chiffres vous servent à mieux comprendre ma situation et pourquoi j’ai fait certains choix.

        Alors, bonne lecture, j’espère que mes explications et conseils vous aideront à investir intelligemment et à mieux gérer votre argent !

      

      

  




Un peu de théorie…


Je sais… vous voulez tout de suite plonger dans le grand bain, et je vous comprends parfaitement ! Néanmoins, cette partie vous donnera des concepts théoriques essentiels pour prendre des décisions liées à votre argent. Certains points vous sembleront évidents ; ils n’en restent pas moins fondamentaux. Faites l’effort de remettre en question ce qui vous paraît basique. Le moindre changement peut avoir un gros impact sur le long terme. Si vous déviez de votre cap de quelques degrés, ça semble insignifiant, a priori ; pourtant, la destination sera radicalement différente sur la longue distance.
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Actifs vs passifs

Les termes « actifs » et « passifs » sont régulièrement utilisés dans le domaine des finances. D’un côté, ils vont être employés pour définir un type de revenu, on parle alors de « revenus passifs » ou de « revenus actifs ». De l’autre côté, ils vont caractériser ce que vous possédez (un actif vous rapporte de l’argent, un passif vous coûte de l’argent).


Les revenus passifs et les revenus actifs

Prenons mon exemple. Mes revenus dépendent en grande majorité de mon travail salarié et de mon activité secondaire. Il s’agit de sources de revenus liées à mon temps de travail. C’est risqué, car, si un jour je décide de tout plaquer pour partir vivre dans la savane, je vais me retrouver avec 80 % de mes revenus en moins. Pas idéal pour couvrir mes dépenses, vous en conviendrez…

C’est exactement pour cette raison que je n’ai qu’une obsession depuis que j’ai 20 ans : créer des sources de revenus qui ne dépendent pas de mon temps de travail. Et, idéalement, des sources de revenus passives.

Les revenus dits « passifs » ont besoin de peu de temps pour être gérés (voire pas du tout). Si je prends l’exemple de la Bourse, je passe moins d’une heure par mois pour sélectionner et acheter mes actions. Le vrai avantage, c’est que je peux tout à fait partir six mois en vacances, et je recevrai quand même mes dividendes (comme des loyers !).

Il existe beaucoup d’autres types de revenus passifs qui sont, en général, des placements financiers qui rapportent des intérêts ou des rentes. À l’inverse, les revenus actifs nécessitent d’y consacrer du temps.
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L’immobilier est souvent considéré comme un revenu passif, mais la vérité, lorsqu’on débute, est que c’est presque un travail à temps plein sur une certaine période de temps. J’ai passé environ 150 heures dans mon premier projet immobilier. Faire des recherches, visiter des biens, étudier des documents, faire des calculs de rentabilité, réaliser des travaux, gérer la mise en location… ça prend du temps !

Les revenus des marchés financiers peuvent être passifs comme actifs. Si vous faites de l’investissement à long terme en y consacrant juste quelques heures par mois, c’est passif. À l’inverse, si vous faites du day trading – c’est-à-dire acheter et vendre en l’espace de quelques minutes ou heures –, vous devez être régulièrement connecté et informé. C’est d’ailleurs un métier ! Bref, ça devient actif, au vu du temps consacré.

Personnellement, je pense qu’il est préférable d’investir sur le long terme et d’éviter de passer trop de temps à étudier le trading. D’une part, vous pourrez utiliser ce temps pour développer d’autres sources de revenus ou pour vos loisirs. D’autre part, vous augmenterez vos probabilités d’être rentable, en investissant sur le long terme, même s’il n’y a aucune garantie d’être gagnant à 100 %. Il faut donc accepter le risque, quelle que soit la durée du placement.




Les passifs et les actifs, l’autre définition

Sachez également que, dans le jargon comptable et bancaire, on parle aussi d’« actifs » pour désigner l’ensemble de ce que vous possédez et de ce qui vous rapporte de l’argent (salaire, comptes courants, placements, assurance vie, immobilier locatif, etc.) ; et de « passifs » pour vos dettes (crédits à la consommation, prêts immobiliers, etc.).

Si je devais résumer, un actif est quelque chose que vous détenez et qui vous fait gagner de l’argent, tandis que le passif représente vos dettes (ou engendre des dépenses).



Acheter un bateau de plaisance est un énorme passif, car, en plus d’être une sacrée dépense en soi, il engendre des frais d’entretien. En bref, ça vous coûte de l’argent.

 

Pour contrebalancer, vous pourriez louer votre bateau, pour vous aider à financer ces frais (et peut-être même générer des revenus !).





Demandez-vous si c’est possible, et de quelle manière vous pourriez monétiser vos dépenses. L’exemple le plus courant, pour les propriétaires de leur maison, est de mettre en location une chambre (avec Airbnb, par exemple).

D’ailleurs, acheter sa résidence principale est un cas particulier. En soi, votre maison est un actif puisqu’elle vaut de l’argent et qu’elle aura tendance à prendre de la valeur avec le temps. En revanche, le prêt que vous aurez contracté est un passif, car il s’agit d’une dette. Mais, pas d’inquiétude, avec le temps, ce passif va diminuer, étant donné que vous allez rembourser votre prêt tous les mois (c’est toujours mieux que de payer un loyer qui enrichit quelqu’un d’autre).

Donc, en fonction du contexte, la définition de ces termes peut varier. N’hésitez pas à utiliser ces mots dans votre vocabulaire pour mieux vous en imprégner.







La vraie définition de la richesse

In fine, l’objectif sera le suivant : financer vos loisirs (vacances, voitures, sorties…) avec vos actifs (immobilier, rentes, placements…). Selon moi, c’est la définition de la richesse d’un point de vue purement financier. Et, si on veut la compléter d’un point de vue humain, je dirais que c’est aussi un moyen d’avoir le contrôle sur son temps (de choisir ses horaires de travail, par exemple).

Certains vont même plus loin en rejoignant le mouvement FIRE (Financial Independence, Retire Early). Le but de ce mouvement est d’être indépendant financièrement pour arrêter de travailler et partir à la retraite avant l’âge légal.

Il s’agit d’un mouvement bien connu dans le domaine des finances personnelles. L’un des premiers à avoir réellement appliqué ce style de vie est l’américain Pete Adeney, plus connu sous le nom de Mr. Money Moustache, sur Internet. Il a arrêté de travailler à l’âge de 30 ans en vivant grâce à ces investissements en Bourse.

Dans une conférence datant de 2016, il explique que l’on travaille mieux quand ce n’est pas pour l’argent. Et qu’en travaillant sans chercher de récompense financière, on mène des projets utiles pour le monde. Je vous invite à regarder cette conférence.
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Et si vous vous demandez comment c’est « techniquement possible », sachez qu’il existe autant de façons d’y arriver qu’il y a de personnes différentes. Cependant, la voie classique est de réduire au maximum ses dépenses tout en continuant de très bien gagner sa vie et en investissant énormément en Bourse. Il faut garder ce rythme pendant un certain temps, en général entre dix et trente ans, selon les cas. Puis, une fois qu’on a accumulé suffisamment de capital, on peut appliquer la « règle des 4 % ». Cette règle consiste à retirer l’équivalent de 4 % par an de ses investissements en Bourse (en partant du principe que l’on gagne entre 7 et 10 % par an en moyenne).



Par exemple, si on veut gagner 1 500 € par mois avec cette règle, il va nous falloir un capital investi d’environ 450 000 € (en prenant en compte la fiscalité française, il vous faudra plutôt autour des 600 000 €). Oui, c’est beaucoup ! Pour y arriver, la personne devra être très frugale ! L’avantage, c’est que cela vous permet de vivre de vos rentes tout en ayant votre capital qui grandit (théoriquement).





Le mouvement FIRE est aussi un peu mensonger dans le sens où la plupart des personnes qui le rejoignent et réussissent à atteindre leur objectif ne s’arrêtent pas, elles continuent de travailler. Elles travaillent même souvent beaucoup plus qu’avant…

Partons donc plutôt du principe que vous ne souhaitez pas partir à la retraite à 40 ans, mais plutôt atteindre un niveau de vie très confortable, la « liberté financière » comme on l’appelle, et ce sans nécessairement travailler dur et longtemps (rappelez-vous les revenus passifs !).

Je pense qu’il faut sortir du paradigme dans lequel on nous élève depuis que nous sommes tout petits. On essaie de nous faire croire que la seule manière de gagner significativement de l’argent est d’avoir un bon poste et un gros salaire.

Or c’est faux. Il faut comprendre que la vraie richesse se construit aussi et surtout sur l’effet de levier.

En 2019, j’étais stagiaire dans une start-up, et je gagnais 3,90 € net par heure. Pour avoir 100 €, je devais accumuler environ 25 heures de travail. Aujourd’hui, voici deux exemples où j’ai gagné plus de 100 € en une heure ou moins :



▪ j’ai mis en relation un acheteur et un vendeur de formation, et j’ai demandé une commission pour cela (300 € en une heure) ;




▪ j’ai aidé, en urgence, un client à résoudre un problème technique sur son site internet (100 € en 45 minutes).





Ce qu’il faut comprendre de cela, c’est que l’on peut gagner plus d’argent quand on dissocie ses revenus de son temps de travail, comme dans le premier exemple. On peut se placer en tant qu’intermédiaire. Beaucoup de personnes sont prêtes à payer pour avoir en face d’elles le bon interlocuteur. C’est d’ailleurs le principe même d’une agence immobilière. En l’occurrence, dès que je vois que quelqu’un recherche un service précis, je pense à mon entourage, et je lui propose une petite somme pour le mettre en relation avec la personne susceptible de lui fournir ce service.

Ensuite, pour parler du second exemple, vous pouvez faire payer plus cher votre service. Les raisons peuvent être l’urgence de la mission, la qualité, votre expérience, votre expertise, etc. Il s’agit ici de cas concrets permis par mon activité d’indépendant, mais il en va de même pour l’immobilier et dans plusieurs autres domaines.



Si, demain, vous achetez un appartement à 100 000 € que vous revendez 120 000 €, vous avez gagné 20 000 €. Et, si on le ramène à l’heure de travail, c’est plutôt bien payé.





Donc, à travers ce chapitre, je voulais vous faire comprendre qu’il n’y a pas que le salaire qui compte à la fin du mois, et qu’il faut regarder, à travers un autre prisme, les différentes manières de gagner plus d’argent.





L’objectif, c’est le capital

Le nerf de la guerre reste – et restera – le capital. Une expression vieille comme le monde le résume très bien : « L’argent appelle l’argent. » Plus vous avez un gros patrimoine, plus vous pourrez en tirer avantage.



Si, demain, vous investissez 10 000 € avec un rendement de 3 % net par an, alors vous gagnerez 25 € par mois. Alors qu’avec 100 000 €, ça montera à 250 € par mois.





Encore mieux, il se cache une certaine magie derrière les intérêts : c’est la puissance des intérêts composés.



Vous avez donc placé 10 000 € dans un premier temps, et vous avez 3 % d’intérêts. Si vous réinvestissez les 300 € gagnés sur l’année, l’année suivante, vous gagnerez 3 % sur les 10 300 €, soit 309 €. Et ainsi de suite.





On parle d’« intérêts composés » lorsque les gains que vous faites sont automatiquement réinvestis et servent à calculer vos nouveaux gains.

[image: Illustration]
Ce graphique montre la différence entre les intérêts simples qui ne sont pas réinvestis (autrement dit, c’est comme si vous retiriez chaque année vos gains pour les dépenser) et les intérêts composés qui sont réinvestis. On comprend facilement que cette courbe est exponentielle et que, donc, pour maximiser son gain final, il faut jouer sur trois facteurs clés : le temps, le montant investi et le rendement (les intérêts).

« Mais c’est évident ! Comment ça s’applique à moi ? »

Il faut mettre en place des actions en rapport avec votre situation. Si, aujourd’hui, vous avez un patrimoine net inférieur à 100 000 € ou 150 000 €, je pense qu’il vaut mieux dynamiser votre épargne et donc prendre plus de risques pour générer un complément de revenu. C’est-à-dire acheter un petit appartement pas cher, mais qui peut vous rapporter de bons loyers (ou d’autres placements qui seront plus rémunérateurs, vous en découvrirez un peu plus loin). Et, si vous avez la chance d’avoir des parents dans une bonne situation, ça peut être l’occasion de leur en parler pour qu’ils vous fassent une donation, ce qu’on appelle un « legs ». Ils pourraient acheter pour vous une place de parking, un petit appart ou autre : l’idée est que ça puisse déjà vous créer une nouvelle source de revenus. Sinon, vous allez devoir économiser jusqu’à pouvoir générer ce premier complément de revenu. C’est un sacrifice temporaire qui en vaut la peine ! Et vous avez, bien sûr, la possibilité de demander un prêt à la banque pour acheter la place de parking ou le petit appartement mentionnés plus haut. Mieux vaut rembourser un crédit que mettre de l’argent sur un livret qui ne rapporte pas. Mais attention tout de même à surveiller votre taux d’épargne, que nous détaillerons davantage dans le chapitre sur l’immobilier.

Un patrimoine important, couplé à la puissance des intérêts composés, permet d’aller encore plus vite. Si vous gagnez 4 % par an et que vous réinvestissez vos gains, vous bénéficierez d’un effet exponentiel avec le temps.

Ainsi, plus vous commencez tôt et plus votre capital de départ est élevé, plus vos gains futurs seront importants !

Si vous souhaitez mesurer vos finances, et surtout votre vitesse d’enrichissement, alors vous devez avoir deux indicateurs comme fers de lance. Ces indicateurs ne sont autres que votre patrimoine net et votre capacité d’épargne (autrement dit, la différence entre vos revenus et vos dépenses).

Si, tout comme moi, vous devenez un mordu d’indicateurs pour vos finances, je vous ai fait une liste de tous ceux que je consulte et suis régulièrement :



1. Le patrimoine brut : la valeur totale de tout ce que vous possédez.




2. Le patrimoine net : la valeur totale de tout ce que vous possédez en déduisant vos dettes.




3. Le patrimoine financier : le montant total de toutes vos liquidités immédiates (comptes courants, livrets, assurance vie, PEA, compte titres …).
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